
274 LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE

catéchisme en l'absence du prêtre, même dans les endroits cù il n'y
a pas d'église, est de la plus grande importance 1 our la cci.serva-
tion de la foi."

Cet extrait d'une lettre d'un zélé missionnaire de lCuest touche
a une matière d'importance vitale. Le Saint-Père a ordor.né que le
catéchisme soit enseigné chaque dimanche même dans les paroisses
où il y a des écoles catholiques. A combien plus forte raison est-il
désirable qu'il le soit la où il n'y a ni messe ni prêtre.

LES MISSIONNAIRES OBLATES DE CROSS LAKE.

L'Ani du Foyer de Saint-Bonifa3e a publié le 15, octobre une
longue et intéressante lettre du B. P. Bonald. o. iu. i., supCrie ur de
la mission sauvage de Cross Lake, district de Keewatin. Nous en
reproduisons les passages suivants:

" Un grand événement s'est accompli à notre mission de Cross
Lake. Grâce au don magnifique d'un catholique du Bas-Canada. ma-
lade et demandant miséricorde au bon Dieu, ncus avons pu installer
une petite communauté de Soeurs. Quatre Missionnaires Oblates du
S.-C. 3t de M.-L, avec l'approbation et les encouragements de Mon-
seigneur l'Archevêque, sont venues de la maison-mère de Saint-Bo-
niface.

"..... A leur arrivée les cloches sonnèrent, pendant que flot-
taient les drapeaux d'Angleterre. de Fiance et du Canada, le
Carillon-Sacré-Cur. On vint de tous côtes saluer, voir et contEm-
pler ces admirables femmes de la prière. QuellEs sont ces vierges SI
humbles qui cachent leur chevelure, si modestes dans leuis habits,
si pieuses à la chapelle ? D'aucuns sauvages n'en reviennent pas de
surprise. Les chants des Missionnaires les fcuchent jun ui u fr Ta
du cœur. De retour chez eux ils racontent à leurs parents protes-
tants ce qu'ils ont vu et entendu: des arges. Et le dirrancie ýui-
vant l'église se remplit. Quelle satisfaction pour ces pauvres sauvages
de pouvoir, après les offices, parler en leur langue crise avec une
des Soeurs qui répond à leurs questions.

"Bientôt le ministre apprend avec fureur et tristesse que plu-
sieurs protestants parlent de confier leurs enfants aux Soeurs. Deux
jours après sa femme part et les sauvages disent que leur ministre
va aussi avoir des Sours. Or, je rencontrai plus tard sur mon che-
min la femme du ministre, mais au lieu de SSurs, elle annail ure
belle-sour ou quelque tante déjà peu amie avec elle, me dit-cn.

" Leq Missionnaires Oblates sont à Cross Lake depuis un mois
et demi. ( Cette lettre a été écrite il y a déjà deux mois. ) Elles font
merveille. Tont est propre à la mission, la sacristie. l''glise et Iut
le reste de la maison. Les Pères leur ont prêté le presbytère asse?
vaste pour elles et les Frères travaillent à le rendre confortablO


